
L’étude menée par Asterès 
s’appuie sur une base de don-
nées recensant 12 146 entre-
prises et coopératives, à la fois 
agricoles et agroalimentaires, 
qui concentrent 53% de l’activité 
et 60% des exportations de la 
filière.

Le Collectif Export 
& Souveraineté 
Alimentaire a confié en 
2024 au cabinet Asterès, 
la réalisation d'une étude 
totalement inédite sur 
l’impact des exportations 
alimentaires sur la 
compétitivité de la filière, 
les consommateurs et 
globalement sur 
l'économie française.
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EFFETS VERTUEUX

Synthèse de l’étude d’impact économique

■ Une évolution inquiétante des 
exportations et de la balance 
commerciale depuis 20 ans, avec 
des parts de marché en chute sur 
le marché alimentaire mondial 
(de 5,7% en 2010 à 4,4% en 2023).

■ Des e�ets en chaîne majeurs 
des exportations sur le secteur 
alimentaire et sur l’ensemble de 
l’économie nationale : à horizon 
douze ans, si la filière alimentaire 
française poursuivait sa baisse des 
exportations en volume sans 
pouvoir continuer à augmenter 

L’étude montre clairement :

la valorisation de ses produits, cela 
aboutirait à une perte nette pour 
l’économie française de 11 milliards € 
d’activité par an, de 1,6 milliard € 
de recettes publiques par an 
et de 33 000 emplois.
À l’opposé, à horizon douze ans, 
si la filière arrivait à augmenter sa 
production pour rattraper les parts 
de marché perdues à l’export depuis 
2010 : elle bénéficierait d’un gain 
de 24 milliards € d’activité 
supplémentaires par an, de 
3,5 milliards € de recettes publiques 
par an et de plus de 75 000 emplois. 
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Globalement, les e�ets d’entraine-
ment doublent l’impact des exporta-
tions agricoles et agroalimentaires, 
avec 7,7 milliards € d’activité 
et 46 000 emplois engendrés 
en moyenne par région. 
Cet e�et d’entrainement ne profite 
pas majoritairement à la région 
d’origine de l’exportation mais plutôt 
à l’ensemble du territoire, avec en 
moyenne 6,7 milliards € d’activité 
engendrée dans le reste de la France 

L’exportation agricole et agroalimentaire constitue 
un levier considérable de création de valeur dans les 
territoires, et l’équilibre socio-économique de 
certaines régions en dépend directement. 
Si la montée en gamme a permis ces dernières années 
de maintenir une dynamique des exports en valeur 
dans l’ensemble des régions, les volumes exportés 
étaient en baisse dans la plupart des territoires. 

En 2024, la hausse en valeur a cessé d’opérer à 
l’échelle nationale, avec une stagnation globale. 
Pour que l’export reste un levier de dynamisme 
des économies locales, et par ricochet de l’économie 
nationale, il est temps d’agir.

4 Un e�et d’entrainement qui double l’impact
socioéconomique des exportations

et 1 milliard engendré dans
la région d’origine de l’export. 

Pour une région comme 
Provence-Alpes-Côte d’Azur,
le multiplicateur peut s’élever à 3,7. 
Les exportations agricoles et 
agroalimentaires représentent
8 800 emplois directs pour un e�et 
d’entrainement de 30 200 équiva-
lent temps-plein sur l’ensemble du 
territoire national.

5 Une diversité de destinations
et de spécialisations
régionales
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Les exportations agricoles 
et agroalimentaires,
un enjeu considérable
pour les territoires

À la demande du Collectif Export 
& Souveraineté Alimentaire, 
le cabinet Asterès a mené 
une étude d’impact économique 
des exportations agricoles 
et agroalimentaires dans 
les territoires. Quantifiée à partir 
des données des douanes, cette 
analyse à l’échelon régional 
démontre l’importance majeure 
de l’export pour l’activité 
des territoires et l’équilibre 
de la filière.

En 2023, les régions françaises ont en 
moyenne exporté pour 7,1 milliards € de 
produits agricoles et agroalimentaires, ce qui 
concentre 19% du chi�re d’a�aires de la filière 
et représente 30 300 emplois par région.

Les régions où l’exportation
agricole et agroalimentaire
est la plus développée sont :

Grand Est - 16,9 milliards €
Hauts-de-France - 15,8 milliards €  
Nouvelle-Aquitaine - 13,6 milliards €.

En part du PIB régional, les régions où 
l’empreinte est la plus forte sont là aussi 
le Grand Est et les Hauts-de-France, avec 
9% du PIB régional, puis la Normandie, avec 
8%, la Bretagne et la Nouvelle-Aquitaine, avec 
7%, et enfin les Pays de la Loire et l’Occitanie, 
avec 4% (identique à la moyenne nationale).

1 Les exportations agricoles et agroalimentaires
ont un e�et direct considérable
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Les régions qui surperforment sont les Hauts-de-France, la Normandie, 
et le Grand Est, avec des niveaux respectifs à 34%, 32% et 31%. Suivent 
ensuite la Nouvelle-Aquitaine (26%), puis l’Occitanie (24%), 
et les Pays de la Loire (21%).

Les exportations de la filière pèsent en 
moyenne 13% dans l’emploi total agricole 
et industriel. L’empreinte de la filière est 
particulièrement forte dans l’emploi agricole 
et industriel en Île-de-France (16%), dans les Pays 
de la Loire et dans les Hauts-de-France (17%).

2 Une part clé de l’activité agricole 
et agroalimentaire

En moyenne, les exportations agricoles et agroalimentaires 
concentrent 21% des exportations totales de biens.
La plupart du temps, la filière se situe en 1re (Bretagne, 
Nouvelle-Aquitaine) ou 2e position (Corse, Grand Est, 
Hauts-de-France, Normandie, Occitanie, 
Provence-Alpes-Côte d’Azur) parmi l’ensemble 
des secteurs exportateurs.

Même dans les régions où l’export agricole et 
agroalimentaire a une empreinte inférieure, la filière se 
situe parmi les principaux secteurs exportateurs, comme en 
Auvergne-Rhône-Alpes (3e), en Centre-Val de Loire (3e), en 
Bourgogne-Franche-Comté (4e) ou encore en Île-de-France (5e).

3 Une filière au cœur des exportations de biens
dans l’ensemble des régions
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